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Dernière sortie de Éris du Scorpion : août 1189. 
Première entrée de Éris à 0° Sagittaire : décembre 1187. 

 

• Vers 1188 à 1217 (29 ans) 

 

Éris en Sagittaire  
Chevaliers. Voyage, expéditions, chasse à l’ennemi. 

Départ/retour. «  Odyssée ». 
Heurts avec l’étranger et les étrangers. 

 

Philippe Auguste n’est guère motivé pour partir à cette nouvelle croisade (Š), cependant il 
ne peut opposer un refus au pape. Il prend donc la croix et, les combats avec l’Angleterre 
n’étant pas terminés, il invoque les dangers qui menacent son royaume pour y surseoir. 
Mais la mort d’Henri II d’Angleterre le 6 juillet 1189 (Éris 0° 10’ R Sagittaire en 
opposition à la conjonction Mars 1° 57’ - Uranus 6° 31’ Gémeaux) clôt toutes 
discussions. Philippe ne peut plus se dédire et se prépare sans grande hâte au voyage (Š).   
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Philippe Auguste (1165-1223) et Richard Cœur de Lion (1157-1199) partent (Š) 
ensemble du Vézelay en compagnie de la plupart des barons, le 4 juillet 1190 (Éris 1° 
15’R Š). Ils embarquent à la fin de l’été 1190, mais sont ensuite surpris par les tempêtes 
d’hiver, et doivent attendre plusieurs mois en Sicile. Là, ils se brouillent au sujet des projets 
de mariage (pomme d’Éris) de Richard qui rompt avec Alix (demi-sœur de Philippe) pour 
s’engager auprès de Bérengère de Navarre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Philippe reprend le bateau le 30 mars 1191 (Éris 4° R  en conjonction à Saturne 2° 06’R 
Sagittaire, et en opposition à Uranus 9° 25’ Gémeaux), arrive à Acre en avril pour le 
siège de la cité. Richard ne débarque qu’en juin, les renforts anglais sont bienvenus. Mais 
les deux rois reprennent leurs querelles et pour aggraver la situation, ils sont tous deux 
atteints de la "suette" (ancienne maladie infectieuse avec forte fièvre, "fièvre de cheval" du 
Š, suée, à la mortalité élevée). Ils perdent cheveux et ongles, un œil également pour 
Philippe. Les opérations militaires avancent malgré tout. Affaiblis, les assiégés finissent par 
capituler en juillet. 
La croisade n’est pas terminée pour autant, mais Philippe décide de rentrer. La mort du 
comte de Flandres rouvre le dossier sensible de la succession de cette région. Le fait qu’il 
n’ait de son côté qu’un seul héritier Louis (1187-1226),  le rend prudent et c’est très 
atteint physiquement que Philippe passe par Rome pour obtenir du pape son retrait de la 
croisade. Il est de retour à Paris le 27 décembre 1191 (Éris 4° 38’ conjonction Saturne 
9°13’ Sagittaire, et limite opposition Uranus 13° 40’ R Gémeaux). Au terme de 
nombreuses tractations, les positions royales sont considérablement renforcées au Nord. 
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On remarque encore l’association Éris-Saturne qui gouverne l’événement ; ici le 
combat de Philippe II de son arrivée sur Acre jusqu’à son retour à Paris sous la 
conjonction Éris-Saturne début Sagittaire.  
Uranus ayant servi au départ, et comme souvent, de déclencheur  suite à la prise de 
Jérusalem par Saladin sous l’opposition exacte Éris 28° Scorpion et Uranus 28° 
Taureau qui se termine dès que Philippe est rentré (Éris 4° 30’ Sagittaire et Uranus 
14° R Gémeaux). 

 

Sa première épouse Isabelle de Hainaut étant décédée, Philippe se remarie en 1193 avec 
Ingeburge (1174-1193), fille du roi de Danemark. Mais il la rejette aussitôt sans doute 
parce que les Danois avaient alors renoncé à tout projet sur lequel Philippe Auguste 
comptait, d’envahir l’Angleterre. Ingeburge est envoyée au monastère de Saint-Maur-des-
Fossés. Il demande l’annulation du mariage en faisant valoir un lien de parenté prohibé par 
l’Église. Une assemblée d’évêques et de barons lui accorde et il se marie en hâte dès juin 
1196, avec Agnès de Méranie (1172-1201), jeune noble bavaroise.  
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On remarque que Philippe va chercher ses épouses loin de ses frontières (Š).  

Mais le nouveau pape Innocent III désireux d’affirmer 
son autorité, enjoint Philippe à renvoyer Agnès pour 
redonner sa place à Ingeburge. Philippe ne réagissant 
pas est excommunié. Ingeburge est désormais 
enfermée dans la tour d’Étampes. En 1201, Agnès de 
Méravie meurt en donnant un deuxième fils à 
Philippe (après une fille en 1198).  
Il reprend la procédure d’annulation de mariage avec 
Ingeburge en 1205 sur motif de non-consommation 
dans le temps. Mais Ingeburge put attester des 
visites de son mari dans les lieux où elle était captive 
et l’Église rejeta donc cette nouvelle demande.  
Son troisième fils Pierre Charlot, né en 1205 d’une 
certaine « dame d’Arras », resta de ce fait illégitime. Il 
fut confié en 1212 à l’Église catholique, sa mère étant 
probablement décédée.   

Psautier d'Ingeburge, entre 1195 et 1214 Musée Condé à Chantilly. 

Philippe Auguste constatant que ses projets débouche sur une impasse, rend sa place à la 
malheureuse Ingeburge qui, étrangère, avait eu bien du mal à se défendre, ne parlant pas 
le français. 

Dans les mêmes temps, Richard Cœur de Lion ayant rétabli le royaume latin de Jérusalem 
et négocié une trêve avec Saladin, rembarque (Š) en octobre 1192. Mais de nouveau pris 
dans une tempête, il échoue à Corfou et est capturé le duc d’Autriche Léopold V qui le 
remet à son ennemi l’empereur germanique Henri VI. Ce dernier demande une forte 
rançon pour libérer son prisonnier. 
Philippe Auguste en profite pour négocier avec Jean sans Terre qui a pris le contrôle du 
royaume anglo-normand. Puis il attaque les possessions des Plantagenêt. Jean sans Terre 
finit par lui céder la Normandie, le Vaudreuil, Verneuil et Évreux moyennant mille marcs 
d’argent par un accord écrit en janvier 1194. Par sa finesse diplomatique et militaire, 
Philippe tient son rival en respect. 
Mais c’est sans compter Richard dont Aliénor d’Aquitaine, sa mère, a payé les deux tiers de 
la rançon pour le libérer, le reste devant être versé plus tard. Rentré en février 1194, sa 
riposte est immédiate, en mai il débarque en Normandie. 

Après moult combats pendant cinq années, la 
situation se règle brusquement.  
Lors du siège du donjon du château de Chalus-
Chabrol (Limousin), Richard Cœur de Lion est 
frappé par un carreau d’arbalète (pointe de 
flèche du Š !) et succombe à ses blessures 
quelques jours plus tard le 6 avril 1199.  

Gisant de Richard Cœur de Lion,  
vers 1199, abbaye de Fontevraud.  
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Cependant la succession de Richard ne va pas de soi. Face à Jean sans Terre (4e et dernier 
fils de Henri II et d’Aliénor), le jeune Arthur de Bretagne (âgé de 12 ans), fils de Geoffroy II 
de Bretagne (3e fils du couple) est un prétendant sérieux.  
Bien sûr Philippe Auguste profite de cette nouvelle rivalité pour 
défendre Arthur cette fois contre Jean. Et les hostilités 
reprennent. Finalement Philippe repart à l’assaut de la 
Normandie, tandis que le jeune duc s’attaque au Poitou.  
Mais ce dernier est surpris et fait prisonnier par Jean sans Terre, 
puis assassiné début 1203. Assuré du soutien des vassaux 
d’Arthur, Philippe reprend son action en Normandie. Après 
deux ans de campagne, il la reconquiert, puis se tourne vers la 
vallée de la Loire où il gagne Poitiers, Loches et Chinon. Jean et 
Philippe conviennent d’une trêve en octobre 1206. 

Enluminure 13e siècle Jean sans Terre 

De 1206 à 1212, Philippe Auguste s’efforce de consolider son domaine royal et ses 
conquêtes territoriales en tentant d’autre part de s’assurer la fidélité de ses vassaux. 
A la même époque se déroulent les premières opérations de la croisade contre les 
Albigeois (1208-1229), menée par des barons et qui voient se quereller le comte de 
Toulouse et les croisés. Mais Philippe préfère se concentrer sur le danger anglais car son 
incroyable réussite amène ses rivaux à s’unir dès 1212. Son projet initial d’envahir 
l’Angleterre prend l’eau lorsque sa flotte est assaillie et en partie détruite par la coalition 
ennemie en mai 1213. 
En février 1214, Philippe étant engagé en Flandres, Jean en profite pour débarquer à La 
Rochelle. Philippe confie alors à son fils Louis (1187-1226) la riposte contre Jean. 
Apprenant que 800 chevaliers (Š) accompagnent Louis, Jean dont le soutien des vassaux 
poitevins vacille, pris de panique, fuit le 2 juillet. Louis remporte alors la victoire de la 
Roche aux Moines près d’Angers. Cela lui vaudra le surnom de Louis « le Lion ». 
Mais la coalition menée par Otton (empereur romain germanique) ne lâche pas pour 
autant, c’est au nord que l’affrontement inévitable va avoir lieu. Philippe en infériorité 
numérique, et après avoir observé le terrain fait mine de se replier sur Lille et dirige son 
armée sur le pont de la Marque à Bouvines, le dimanche 27 juillet 1214. Interdiction 
absolue de se battre le jour du Seigneur, mais Otton, excommunié en 1210, décide de 
passer à l’offensive pour surprendre l’ennemi. L’armée d’Otton est alors prise entre un 
étang et un bois. Philippe se retourne aussitôt vers l’ennemi. C’est la mêlée, et très vite la 
débandade pour l’armée d’Otton prise dans un véritable entonnoir, en surnombre, 
entravée dans ces manœuvres. L’empereur s’enfuit. La victoire de Philippe Auguste est 
totale. La coalition est ensuite dissoute. Jean sans Terre abandonne ses possessions : le 
Berry, la Touraine, le Maine et l’Anjou. Le royaume de Philippe Auguste est singulièrement 
agrandi et libéré de toutes menaces. 
Philippe Auguste ne veut pas s’en arrêter là et conteste la couronne à Jean d’Angleterre. 
Son fils Louis conduit une expédition en Angleterre et arrive à Londres le 2 juin 1216 (Éris 
29° R en conjonction Lune -Blanche de Castille- 28° Sagittaire, en carré à la 
conjonction Uranus 4° 40’ R et Saturne 4° 28’ R Balance -aspects qui conduisent 
d’avance à l’échec). Il revendique le trône au nom de son épouse Blanche de Castille 
(1188-1252), petite-fille d’Henri II Plantagenêt et d’Aliénor d’Aquitaine. Il conquiert 
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Londres où il s’installe. Bien accueilli par une majorité d’évêques, il prend le contrôle du 
sud du pays. Mais Jean sans Terre meurt subitement d’une grave indigestion en octobre 
1216, et les barons anglais font alors promptement couronner Henri III (1207-1272), fils 
de Jean. Le nouveau pape Honorius III continuant de soutenir les barons comme son 
prédécesseur, les évêques retirent bientôt leur soutien à Louis qui revient chercher des 
appuis en France, puis retourne en Angleterre.  
Cependant Louis est battu sur terre, puis sur mer à la bataille des Cinq-Îles, le 24 août 
1217 (Éris 29° 15’ Sagittaire en trigone à Neptune 25° 50’ R Bélier). Lors du traité du 
11 septembre suivant, il doit renoncer au trône d’Angleterre en contrepartie d’une forte 
somme d’argent. 
 

 
 

Comparaison astrale « bataille des Cinq-Îles / naissance futur Louis VIII »  :  
Éris natale 28° Scorpion est en : 
- carré Pluton transit 26° 30’ Lion,  
- opposition à la conjonction transit Lune 24° 46’, Jupiter 25° 23’ et Mars 28° 21’ en 
Taureau. 
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Éris transit 29° Sagittaire est en :  
- carré Lune natale 3° Balance,  
- opposition Mars natal 22° 30’ Gémeaux. 
Pas de commentaires, la défaite est nettement annoncée. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Bataille des Cinq-Îles, 
Matthieu Paris 
(v. 1200-1259) 

 
Le 27 août 1217, à l’est de l’Europe, c’est le début de la cinquième croisade (1217-1221). 
Le roi André II de Hongrie (1176-1235) et Léopold VI d'Autriche (1176-1230) 
s'embarquent avec leurs troupes à Spalatro sur l'Adriatique. Le but était d’envahir et de 
conquérir une partie du sultanat ayyoubide (dynastie musulmane fondée par Saladin) 
d’Égypte afin de pouvoir échanger les territoires (Éris va entrer en ‹) conquis contre les 
anciens territoires du royaume de Jérusalem se trouvant sous contrôle ayyoubides. Peu de 
chevaliers français la rejoignirent, nombre d'entre eux étant occupés non seulement en 
Angleterre mais également dans le Sud de  la France contre les Cathares.  
Cette croisade se soldera par un échec. 
 

Dernière sortie de Éris du Sagittaire : octobre 1218. 
Première entrée de Éris à 0° Capricorne : janvier 1217. 
 

Carmela Di Martine 
2016 

 
Suite → Éris en Capricorne 1218-1252 
 
Comparer →  Éris en Sagittaire de 1740 à 1766 
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Sources : Wikipédia. 

 
Sources images : 
 
1. 3e croisade : https://upload.wikimedia.org/wikipedia/commons/5/52/Troisi%C3%A8me_croisade.JPG  
2. Psautier d’Ingeburge : Par Anonyme — Web Gallery of Art:   Image  Info about artwork, Domaine public, 

https://commons.wikimedia.org/w/index.php?curid=7746852  
3. Gisant Richard Coeur de Lion : « Church of Fontevraud Abbey Richard I effigy » par Adam Bishop — 

Travail personnel. Sous licence CC BY-SA 3.0 via Wikimedia Commons - 
https://commons.wikimedia.org/wiki/File:Church_of_Fontevraud_Abbey_Richard_I_effigy.jpg#/media/File:C
hurch_of_Fontevraud_Abbey_Richard_I_effigy.jpg  

4. Jean sans Terre : Par Anonyme — 
http://www.m4pips.com/Webdesigns/EDCI583/images/people/magnathumbwilliammarshal2.JPG, 
Domaine public, https://commons.wikimedia.org/w/index.php?curid=7693346  

5. Henri III d’Angleterre : « HenryIII » par Anonyme — Cotton Vitellius A. XIII. Sous licence Domaine public 
via Wikimedia Commons - https://commons.wikimedia.org/wiki/File:HenryIII.jpg#/media/File:HenryIII.jpg  

6. Bataille Cinq-Îles : « EustaceTheMonk » par Original uploader was Neddyseagoon at en.wikipedia — 
Transferred from en.wikipedia; transferred to Commons by User:Barbe-Noire using CommonsHelper.. Sous 
licence Domaine public via Wikimedia Commons - 
https://commons.wikimedia.org/wiki/File:EustaceTheMonk.jpg#/media/File:EustaceTheMonk.jpg  

 
Cartes astrales d’après Aureas. 

 
 

 
 

Rappel avant-propos  de l’étude 

« Avec Arnold Toynbee, maints historiens conviennent de l’existence d’un cycle de cinq 
siècles qui ponctue l’histoire de l’humanité, dont le rythme s’accorde au temps des 
extrêmes concentrations planétaires (microgrande année), la « civilisation de la chrétienté 
occidentale » remontant à la fin du XVe siècle ayant livré passage à une nouvelle ère 
depuis la fin du siècle dernier, encore sans nom faute d’en percevoir l’identité. » 
André Barbault 
(Dans la revue Signe Ascendant  n°1, 2010, de Fabrice Pascaud, page 34 :  
http://fr.calameo.com/books/000552103902dcffe066f) 

(Arnold Toynbee, 1889-1975, historien britannique) 
 
 
 

Éris 

Étude de l’Histoire lors du passage d’Éris dans chaque signe 

Observée en 2003 par l'équipe de Michael E. Brown du California Institute of Technology, 
Éris ne fut pas identifiée avant le 5 janvier 2005. Elle est la planète naine connue la plus 
massive du Système solaire (27 % plus massive que Pluton) ainsi que la deuxième plus 
grande en termes de taille (2 326 kilomètres de diamètre, contre 2 370 kilomètres pour 



Carmela Di Martine - 2016 

 11

Pluton). Éris est ainsi le neuvième corps connu le plus massif et le dixième corps le plus 
gros (en volume) orbitant directement autour du Soleil. 
Sa révolution autour du Soleil est de 557 ans environ.  
Aphélie : 97,56 ua ; Périhélie : 37,77 ua. 
(Voir § Éris, pages 25 à 27  dans l’article : http://astrolabor.com/6-les-planetes/, Carmela Di Martine) 
À son aphélie, c’est une des planètes naines les plus éloignées du Soleil. C’est ainsi 
qu’actuellement Éris en Bélier est entrée dans ce signe vers le 2 juin 1922, et n’en sortira 
complètement que le 10 mars 2048 (après quelques rétrogradations dès 2046). Soit un peu 
plus d'un siècle un quart ! Pratiquement cinq générations auront de ce fait vécu sous cette 
influence. Ce n’est pas toujours un temps aussi long pour chaque signe, son orbite étant 
très asymétrique. Elle ne reste par contre qu’une douzaine d’années en Balance, signe où 
elle a probablement son domicile. 
Nous examinerons la présence d’Éris sur les périodes suivantes : 
1 . Révolution autour du Soleil de 866 à 1392 environ. 
2 . Révolution autour du Soleil de 1393 à 1924 environ. 
Éris rétrogradant, ses entrées et sorties dans un signe peuvent s’étaler sur un ou deux ans. 
Dans cette étude, nous tiendrons essentiellement compte de l’influence particulière d’Éris 
sur les évènements par rapport au signe dans lequel ils se déroulent. Comme nous 
couvrirons une période de presque 1100 ans, nous nous limiterons volontairement à 
l’Europe et plus spécialement à l’Histoire de France. D’ailleurs élargir aux autres pays du 
monde ne signifierait plus rien, car on peut toujours dans ce cas trouver un événement 
quelque part. Il semble donc plus juste et correct de suivre les enchaînements d’un seul 
pays. C’est avant tout un travail de débroussaillage, et nous sommes conscient qu’il ne 
s’agit que d’un survol des principaux évènements. Aux astrologues intéressés 
d’entreprendre à leur tour l’analyse singulière d’autres pays, d’approfondir les attitudes et 
conduites de certains personnages… 
D’autre part, ce n’est peut-être pas tant Éris que nous allons aborder, mais bien plutôt les 
limites actuelles de notre vision du Système solaire, puisqu’elle se situe au-delà de la 
ceinture de Kuiper dans laquelle se trouvent Maké-Maké et Haumea qui sont aussi 
entièrement à étudier, et dont Pluton nous ouvre les portes à "grand cœur". Toutes quatre, 
bien que nommées officiellement planètes "naines", font partie du Système solaire. Elles  
ne sont certainement pas sans avoir d’effets sur les destinées. Ceux du groupe plutonien 
ne sont plus à prouver. Éris est donc pour le moment "l’ultime" objet, le plus éloigné et l’un 
des plus gros tournant autour de notre Soleil, qui puisse être étudié. Peut-être, est-elle 
bien ce cycle de cinq siècles pressenti par André Barbault  « encore sans nom faute d’en 
percevoir l’identité » (Préface) 
En effet, si elle n’influence pas directement notre vie personnelle, elle touche plus 
sûrement l’évolution de l’histoire humaine, et par suite indirectement notre quotidien 
puisque la vie des hommes du Moyen-Âge par exemple n’est plus celle des hommes 
actuels, mais est bien spécifique à chaque époque.  
Éris, certes « la Discorde », cependant comme le dit l’expression populaire, « on ne fait pas 
d’omelette sans casser d’œufs »… De plus, n’oublions pas son satellite, Dysnomie, sa fille, 
« l’Anarchie »,  non le chaos, mais « la plus haute expression de l'ordre » selon Élysée 
Reclus (1830-1905), basée sur la responsabilité individuelle…  
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Éris est le passage à la phase adulte lorsque le jeune a atteint sa maturité (d’où la pomme 
mûre jetée par Éris à Pâris à qui on demande de « juger »). Passage qui oblige à des choix, 
non sans discordes avec les autres mais également avec soi-même. C’est une période de 
bouleversements, de déséquilibre pour atteindre un autre équilibre. Après le plan physique 
(Bélier, Taureau, Gémeaux), le plan des émotions (Cancer, Lion, Vierge), l’être doit accéder 
au plan de l’intellect (Balance, Scorpion, Sagittaire). L'adulte devient alors responsable de 
ses actes, de ses paroles, et doit être capable de s'engager (tel Pâris ; un prochain article 
approfondira le mythe de Éris et en dégagera les principaux symboles.). Viendra plus tard 
le plan spirituel (Capricorne, Verseau, Poissons). 
D’autres découvertes spatiales viendront sans doute encore dépasser cette première et 
bien humble approche. Tenter, seulement tenter, de comprendre les influences que ne 
peut qu’immanquablement nous apporter l’Univers dans lequel nous baignons et dont 
nous sommes issus, est le but de notre recherche.  
Nous espérons néanmoins que cette quête, bien qu’encore très empirique, sera « un petit 
pas », même si infime. C’est ainsi en tâtonnant que l’humain avance et progresse.  
Éris semble bien lui désigner la voie… 

Carmela Di Martine 
27 mars 2017 

 
  
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 


